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ABSTRA.GTt
.Hie papT présents thé flrst laboratory experiaeatB

ooacamiBg thé raialsew trout of 3 noa-tlta se* aclinatl-

Batloa. 'Hie obtained dat» show th* posBlbllity of raia-

bow troat fry aclinatiaatioa in tbe .avironBeatal eaxi-

ditioas fron .thé Eonaalaa Black Se» coasts.

Il est ooimu qu'en plusieurs pays on effectue âes re-
cherches concernant; l*élevage des salmonidés âans l'eau de mers
de plus, à présent; on a déjà commencé lacommerclallsattoncl'lm-
portantes quaixlîltés âe salmonlâés obtenus par marlculfeure (5)* -

Depuis 1977 on a entrepris aussi, au cadre âe l'Iiistl-
feafc Roumain de Recherches Marines âe Goiis1;anÇa, I.es premières é-
tuâes sur les posslbllliïés à «élevage de la toulte arc-en-oiel
dans les eaux du littoral rouinaln âe la mer Notre.

Eu. ce qui suit on présente le résultat des premières
recherches concernant les posslblllfcés d'acollmafcatîlon aux conâl-
fclons de notre littoral»*
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MATEREBL El METHODE DE 'TBA.VAII,

Le matériel â'expérlence c'était des jeunes de teulte
aro-en-clel (Salmo alrânerllrlâeus GIBBONS, 1855), obtenus par
reproâuctloa artificielle en-mars-avrll 1977 dans ime ferme à la
montagne. Les exemplaires qui sonK enteés dans Les expérimentâtl-
ons avaient o, 5-2, o g/lnâlvlâu et ime longueur totale âe 5»4-6.o
cm»

Pour les expérimental; loius on a utilisé deux types âe
ÏCT-??_?ft !n' COIIUne^sultî - bacs â'acoomoâatlon (A^-Ag)'" situés

en laboratoire, ayant une capaclfcé Inâlvlâuelle âe ?o Ï, et -
bacs à «élevage (G^) sl<;ués en plein air, avec une capacité In-
âlvlâuelle âe lo m5.

Les bacs ont eu comme aource cfallmenfeatilQa, selon les
circonstances, âe l'eau potable ou de l'eau de mer pompée àtreo-
tement de la mer (sans l'avolr âécaatée ou filtrée). En vue âe âl-
mlnuer la quantité d e chlore existante âems l'eau potable, on l'a
barbotée avec de l'aiT pendant 24 heures.

Les jeunes de trulfce, transportîés en laboratoire, furent
maintenus pendaiK; l-2 semaines en eau âouce, dans les bacs'A, -A.
5o exemplaires dans chaque bac, en les aâmlnlsteant âe la no wrî-
tare artificielle (Les granules qu'on utilisait âans la ferme
â'oû llsproveiialeat) et fraîche (Iiachls de viande de moules) et
enassurant des conâltloiisâe milieu relativement uniformes daas
les bacs (Tab. l).

Une semaine après, dans les bacs A^-Ar, on a commence
l'augmenfeatloû progressive de La salinité par l g^o à 2 3 ours, en
arrivant ainsi, après 36 jours, à la concentration de l'eau de
ner <3u littoral rounialn (environ l8%o pendant cefcte pérlode-là).

Dans le bac Ag, on a maintenu les jeunes deux semaines
dans reau âouce, en le passant; easulfee âlreclieaenfc âans rsau âa
mer (15, 52 %o dans cette pérloâe-ol).

On a feranBféré les . Jeunes âes bacs â'accomoâatlon dans
ceux à'élevage en milieu marin (C^G^), ayant des conâltlons re-
lafclvemeût uniformes d'un bac à lou tre (lab. l).

Il faut mentionner que, durant les expérimenta t; Ions,
dans fcous^les bacs on a rafraîchi journalieremeût l'eau en propor-
tlons d® 50^. En même fceaps, on a barbote en permanence L. eau a-
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Tableau 2

Elevage de la truite arc-en-clel adaptée au milieu marin- progressivement
(56 jours) - Bac G l

^Augmentation^ ^_^_ Longueur. en cm
Dafce des Poids en grammes âu_Eçlâs_en__g

mesurages -,;to::^:~^;: m^enne^oyen: <'OU3?S ;ï;::^;:-n;;;;;.

i========a=;=s:==ssss!==sK=ss==a==saas

-~I
00

10, 8. 1977
21, 9. "
25. lo.n
14. 12."

1, 5-2,7
2, 5-l.?,o
4, 1-22,0

nioy»

2,L
7,7

1.5,8

moyenne moyen-
totale ne/jour

min. -max» moyen*

-èS§SS5SâSlon-®&_2S
moyeime moyemae
totale journalière

5,6
6,1

0, 15
0, 18

4l
55

4, 1-6,5
6, l-lo,5
7, 5-12,2

^^-!î^l 26, 8 15, 0 0, 26 49 lo, 2~l4,7

5,7
9,5

11,4
15,2

5,6
2,1
I..8

5. 9. 1.977 1, 8-6,2
24, lo«" 5, 7-40,6
14. 12. " 12. 0-60.0

.

;-E£OSESSSI;ï®ment-(i. 26-tl2iirsL. =-Bao-c-.2-

2, 5 5,2-8,5 6,2
8, 7 6, 2 0, 15 ^8 6, 9-12, 0 9,6

12, 1 0,24 50 9, 0-16,6 12,1
5,4
2,5

-9-

8. 9. 1977
24. lo."
6. l2,"

2, 0-4, 3 2,6

5, 9-19,2 lo,7
7. 0-4L. O l9,o

_-_âi?®c^®m®çt_^_._Bac_G_^_^

6, 6-7, 4 6,5
8, 1 0, 18 46 7, 0-11,0 10,1
8, 5 o, 2o 42 9, 2-L5, 4 IL,8

====as;=============a=s==========================s==ai==:=;==:=====s;:==:=a=:s=!:s=:

5,6
L,7

:==;sass;s;

0, 88
o. 65
0, 56

o, 7o

o, 5o

0, 78
o,4o

;SBassa=ssas



Tableau l

Variation des facteurs pliyslco-olilmlques ae l'eau
âaxis Les bacs â'accomaoâalsloa

ssasssaaaaaassssBSsasssssassassasssss;;

Bac Période
T°G

asssacsaasçssqsç;
pH OgCcc^

iSsssssssaKsatseas:

ato«-max«ain»-max«mla»-max« moy» ntn«-maac*

Passé
dans Observât; Ions
le bac

3

'l
A2
Â2

^
i

6. 07-5.09
»t

6«o7-lo. o8

12. 07-8.e9

T°G 22°G

20,5-25,5
20, 5-24,0
2oe o-25,5
20, 8-25,5
20,8-25,5
20,8-25,2
20,5-25,5
20. 8-25.5

3C/ 8 . 9*60 %0»

lo. 08-14, 12
5. 09-14. 12
8. 09-6. 12

0,5-25»o
0, 2-25,0

0,5-22,5

5,27-9,52 6, o5
4.41-9,54 6, 22
5, 65-9,o2 6, 42

?, 2-8, l 5. 01-8, 86 6, 18
7, 5-8, 2 2. 92*î. ll. 5o 6, 5o
7, 5-8, 2 2. 52 -8,52 5, ?o
7, 5-8, 2 àdâ -8. 98 6, 95
7, 5-7, 8 5. 58 -8, 68 6, 52

7, 5-8.1
7,2-8,0
7, 5-7.8
7, 2-8.1

o -18, 55
n

Prenlar . xempl*
en agonie

Mortall-tia
en bac

âlreclienienl;
15,52

Des bacs d «e levage âans r eau de nier

7,5-8,0
7, 5-8.1
7, 2-8,0

a==s;a==!a:;=a! :ss3ïS!S5SîSîsaïsrsssssïs

5, 65-11, 14 11, 65
9, 2o-17, o7 15, 52
9, 12-15,95 15, 55

assassasacss'sssssssssc;

l5, 9I.-I.8»78 moyenne
" 16,40

à trectement 16, 18
.--, "_-«M-



vec âe l'air* On a nourri les jeunes "aâ libitum", avec 2 ou 5 re-
pas par jour.

On a eiu?eglstré quotlâtenaement la température âe l*eau,
la salinité, le pH et l* oxygène3^ et on a mesuré la longueur et
le polâs afin â'anreglstirer la croissance (Tab*2).

RESUTOA'DS .EO DISCUSSIONS

Les conâltloiis d'expérlmentiatlon étalent â'habltuâe pa-
rellles âans tous les bacs (Tab. l). Les principaux facteurs de

milieu de chaque bac varlalenl; pourtant en pernanence.
Daxis les expériences â'accomoâation (bacs A^-Ag) on ob-

serve une petite valeur de l'amplllîuâe âe la variation à e la feem-
pérafeure âe l'eau (maxlmuDi 5, 5 C) et au pH (maxlnum o, 9) et une
valeur grande de l'amplltuâe âe la variation de l'oxygène, com-
prise entre 5, 85cc/l et 8, 58 cc/l. Lasallnlté a augmenté con-
stamment avec L g NaCl S6o à 48 heures, depuis 0, 00 à 18,55 gNaCl
%0t II faufc ment loimer que les expérimentations â'accomoâatlon
des jeunes âe truite au milieu marin se sont caractérisées par u-
ne certaine constance à e La valeur au pH et de la température et

par une inconstance de là valeur de L*oxygène, variant entre des
limites assez largess 2, 92-11,5o oc/l. Il faut remarquer aussi
que, pour une teneur âe l'eau en oxygène à e 2, 92 cc/l, à la tem-
perature de l'eau âe 22°C et à une salinité de 9, 60 %o, les , }e-
unes de truite ont commence à âonner âes symptômes à'asphyxie,
mats Ils sont revenus à l*état normal des qu'on a administré âe
l* oxygène. Au-dessous de oefete valeur de l'oscygene se âéclenchall;
la mortalité en oiasse.

Dans les expériences d'élevage (les bacs G^-G^), à
l*exception au pH, on a observe une variation âes principaux
facteurs, car les expérimentât loiis avalent lieu dans les conâi. tl-
ons au milieu naturel* En ce qui coûceme le taux à'oxygène de
l*eau, la moyenne des valeurs âe celut-ol était; presque double
par rapport à celle des bacs â'accomoâatlon, eï l'amplltuâe svait
des valeurs plus reâultes, entre 5, 49 el; 8, 77 cc/l (Tab. l). La

x/ A cette occasion nous remercions les collègues Gabrlela
Dlmoftache pour son appui effectif durant_î. es exçérlaea-
tattons, el; Maria Rusu. pour avoir travaille les èchaa-
tllloûs chimiques âe L" eau.

179



température de l*eau a osctlLe selon la saison, dès Le maximum âe
+25 G en été jusqu'au minimum de -o, 5°G en hiver. A la teapératu-
re minime de l'eau, de -o, 2 et o, 5°C, Les jeunes de truite au ml-
lieu taarln eiu-ègls traient une mortallfcé âe loo^ê par rapport à ceux
qui, à La même tempérgture, en eau âouoe, n'ont souffert aucune
perte. De La littérature spécialisée (^) II résulte qu'à des teni-
pératures baissées (.-0, 5 G et au-âessous) apparaissent des morta-
lltes âues au âérégLeinent des taécanlsmes âe réglage 0 e la pressl-
on osmottque Inteme. Lacoimalsssmce âe ces facteurs nous perm.et
recommander les cpnclltlons propices aux recherches suivantes et
surtout â'éLaborer la fceclmologle â'élever et âe faire hiverner
la truite arc-en-clel au littoral rouaotn.

Dans ces circonstEuaces, le comportement âes .jeunes âe
truite était nornaL. L* effectif entier âe l*expérimentation a ao-
cepte La nourrltare dès les premières heures après son traiisport*
Au cas au passage direct âsuus le milieu niarln (15,52 ^o), après
une agitation de quelques heures les jeunes ont commenoé à se
nourrir»

En ce qui coaceme l'élevage, deuis les deux types â*ac-
comoâatlon, directe et progressive, le rythme moyen Individuel a
augmente â'envtToa 4o^ dans la première étape (sepfeembre-ocfcobre)
à 60^ dans La seconde période (novembre-âécembr'e) (Iab.2). Le
rythme moyen Individuel de croissance par rapport à la tettpératu-
re de l*eau était Inversement proportionne t, c'est-â-âlret 4o^ à
une température moyeime de l*eau âe l? C (septembre-ocfcobre) efe
60^ à une température moyeime âe L*eau de lo G (novembre-âécembre)
(Plg. l). Bien que la truttîe arc-en-clel a une croissance plus ac-
centuée à la température âe 15 C qu'à la fcempérafcure de lo°C (2),
le rapport; Inverse, dans notre cas, est attelbuè aux nécesslfcés
â'acoomoâatlon an milieu marin dans la première étape â'expérlmen-
tatlon (l5°C).

Le rythme moyen InâlvlâueL âe croissance était; atelLleur

avec approxlmatlvemeiife 2% au cas de l*accomoâatlon progressive
par rapport à l'accomoâatlon directe, bien que dans la première
période (septeoibre-octohre) il fût au-dessous (bac G, ) ou Èout au
plus ega l (bac Gg) à celui âe l'accomoâa1;lonâlrect!e-(bac C;;)
(Iab. 2). Toujours dans le cas âe l'acoonoâatlon progressive, âans
la seconde période à'expérimentât tons (aovembre-âecemla'e), le
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ryfchme moyen tnâlvlduel de croissance était plus rapide, en dépas-
sant celui as l'accoaioâatloa âlrecte avec environ l2$8. On renar-
que a Lis l qu'entee les deux moâalltés d'çiccomoâatlon, progressive
et directe» la croissance était plus grande au cas de celle pro-
gresslve, qui avait une évolution plus Lente au âébut et plusac-
cèlérée pendant la seoonâe période, présentant; une amplltuâe ma-
xlme âe La croissance moyenne tnâlvlâuelle journalière âe o, l3. Au
cas de l'aooomoâatlon âlrecte au milieu marin, la croissance
avait une évolution unl.foriae-ponâérée entre les limites d'une am-
plltuâe âe seulement, o, o2 (Flg. l).

GONCUTSIONS

Les premières tentatives d*acclimatât Ion des jeunes de
truite aro-en-clel, en âge de trois nols, au milieu marin au llt-
toral roumain de la ner Notre, à une sallnllîé variant; entre lo et
19 %o (l), nous conâulsent aux suivantes observations»

les jeunes âe truite arc-en-clel peuvent être accll-
matés aux conditions au Littoral roumaln$

- les Inâlvlâus acceptente facti.ement la nourriture âko-
rlglne marine (hachis de vlaitâe âe mouLes), ce qui facilite l'é-
Levage âans les conditions du milieu marin.}

les jeunes peuvent être adaptés sott; progresslvemenl;,
solfe directement}

on peut réaliser un poids supérieur au cas de l'acco-
Dioâatlon progressive par rapport à l'acoomoâatlon directe (envl-
ron 24 g/ex., respectivement 19 g/ex. )(

les jeunes âe ferutfee arc-en-clel ont certaines llml-
tes létales pendant l'élevage en milieu marin» OOC pour la teapé-
rature minime de l'eau et ? ce/l pour La teneur de l'eau en oxy-
gène. Une Importance particulière présente la limite de la tempé-
rature minime pour l'hlvernage, afin à'assurer aux truites les
conâltlons à'hivernage sur notre littoral.

Les résultats de nos prentères études nous offrent la
possl. bll. ltè de continuer les recherches d. acclimatai; ton de la

truite arc-en-clel au littoral roumala en vue d'établir la feech-
noLogle de son élevage latanstf*
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